A vous qui vivez de vins et de poésies

d’ivresses et d’amours

Soirées des longues et silencieuses caresses

lunaires

où les tourments s’effacent

La chair apaisée

S’élance

Vivante et lumineuse

__________

Dans ce haut matin frais, la brume se dissipe

Une odeur

souvenir d’une joie nouvelle, inconnue

une odeur de chèvrefeuille

Qu’il est doux

de mourir

par ce profond sourire

__________

Ô enfance

Vous êtes le sourire du monde

Vos jeux !

Blancs,

spacieux et infinis, lumineux

Ils ont l’ivresse des grands espaces

La profondeur des océans

Ils ont l’odeur merveilleuse de l’innocence.

Ô enfance

Je m’incline

vaincu par tant de grandeur
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